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maintient plus furement que toutes les legons.
Loacit, fuivant Ja remarque d'un ancien , inf-
trait tout autrement que Loreille:

Segnias irritant animum demiffa per aures
Quam que funt oculis fubjeéla fidelibus, & que
Ipfe [ibi tradit fpeétator. H. a. p.

Ce n’eft pas qu’a cela il ne faille ajouter des
legons; mais li ne faut pas les ifoler; & elles
ne doivent éure que Pexplication des cartes. Il
faut fur-tout fe garder de ces longues récita-
tions méchaniques qui réduifent Ja géographie
a uncaffaire de mémoire, aufli reburante que pen
durable. Les vers techniques fur-tout font un gri-
moire qui n’eft propre qua dégrader intelligen-
¢e *. En les retranchant de la géographie du P.
Buffier. on pourra la regarder comme la meil-
leure pour les jeunes gens, la plupart des
autres érant ou trop étendues, ou finguliere-
ment défetueufes (a).

(a) Parmi ces dernicres on doit placer de pré-
ference celle de Mr. Nicolle de Lacruix. 2 vol. in-
12, Outre les fautes inévitables dans ces fortes
d’ouvrages, comme je Dai obferve aillcars™, il
y en a dans celui-ci d'un genre particulier, &
dont il eft impoflible de deviner la fource. Par
ex Arlen , marquifat appartenant au Roi de Pruffe.
Jai faic oblerver depuis peu 2 un de mes amis
plus de cenc errcurs de cette efpece dans ce
livre, qui jouit néanmoins de la confiance de
ceux qui n'ont pas voyage hers de la France.
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